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L’ambivalence des objets
1 LA réflexion  anthropologique  sur  les  ambivalences  du  rapport  que  les  hommes
entretiennent avec les objets et les images s’élabore, dans ce séminaire, autour du parti
pris consistant à refuser toute coupure a priori entre les différentes sociétés du monde,
entre le passé et le présent, le religieux et le séculier, ou encore entre l’exceptionnel et
le  banal.  S’il  s’agit  donc  de  rapprocher  des  pratiques  et  représentations  rarement
comparées,  l’exercice,  pour  être  véritablement  heuristique  et  éviter  les  analogies
superficielles,  nécessite  une attention particulière aux contextes spécifiques des cas
étudiés, lesquels sont appréhendés sur la base des travaux de spécialistes de diverses
disciplines.
2 Les recherches précédemment menées sur les tensions à l’œuvre dans maints objets
religieux – toutes sociétés confondues – voués à rendre visible l’invisible sans gommer
son irréductible altérité, nous ont conduites, dans un premier temps, à nous intéresser
de manière approfondie à l’histoire de la figuration du divin dans le christianisme en
privilégiant  les  phases  de  crise  que  furent  les  iconoclasmes  byzantin  et  huguenot.
Souligner, comme on l’a fait, et la piété revendiquée par les différents protagonistes de
ces conflits et leur relation ambiguë aux images nous a incité à rapporter l’iconoclasme
à d’autres formes d’altérations, de dégradations et de destructions d’objets qui, dans
des  contextes  historiques  et  culturels  variés,  se  donnent  ou  se  laissent  interpréter
comme  l’inverse  de  ce  qu’un  examen  rapide  pourrait  faire  croire.  Furent  ainsi
comparés des exemples relevant de la pratique médiévale de l’humiliation des saints,
de l’altération d’objets religieux due à l’adoration, des destructions rituelles dans les
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sociétés extra-européennes,  ainsi  que du vandalisme artistique contemporain.  Qu’ils
soient volontaires ou pas, s’inscrivent dans une tradition ou relèvent d’une forme de
transgression,  les  dommages  infligés  aux  objets  apparaissent  comme  des  actes
hautement  significatifs  et  souvent  chargés  de  contradictions  qui  sont  d’excellents
révélateurs de la complexité des représentations dont ces objets sont le support.
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